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1 En ce qui concerne la préparation du premier ouvrage de la monographie consacrée à la
grotte (« 1. Archéologie, histoire naturelle et humaine de la cavité »), les travaux ont
bien avancé.
2 Pour l’industrie osseuse, l’inventaire au Museum de Toulouse a rassemblé 127 pièces. La
collection  apparaît  fortement  biaisée,  les  objets  décorés  étant  anormalement
nombreux. Pour l’industrie lithique, l’inventaire au Museum de Toulouse a permis de
décompter 1 252 pièces dont 447 supports et produits façonnés qui représentent 28 %
de  l’ensemble.  Comme  pour  l’industrie  osseuse,  ce  pourcentage  très  élevé  est  la
conséquence d’un tri.
3 Dans les deux collections, les séries de pièces typiques, renforcées par des indications
d’ordre techno-économique sont suffisantes pour identifier la présence dominante du
Magdalénien moyen (initial et récent) à Marsoulas. D’autres phases chrono-culturelles
peuvent être évoquées (Aurignacien et Magdalénien supérieur) mais elles ne reposent
que sur des indices isolés.
4 L’étude des 36 galets, blocs et plaquettes lithiques utilisés dans les collections du MAN
et du MHNT a permis de discerner deux types d’objets. Le premier est caractérisé par
de petits  modules (5  à  10 cm) en schiste uniquement sur galet,  alors que le  second
comporte des plaquettes et blocs en roche dure comme le quartzite ou le grès. Cette
division correspond à deux usages différents. Seuls trois galets portent des gravures
(géométriques et  figuratives).  Au vu de l’homogénéité  du corpus,  il  semble que ces
objets proviennent de la même couche car ils sont composés d’une matière première
rare.
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5 Pour  conclure  provisoirement  (puisque  les  études  ne  sont  pas  encore  totalement
achevées),  les  collections  archéologiques  apportent  des  données  intéressantes  à  la
connaissance  de  la  grotte  mais  souffrent  d’une  absence  de  contextualisation  qui
affaiblit considérablement toute attribution précise et donc une restitution argumentée
de  la  chronologie.  Cette  lacune  était  en  partie  prévisible  mais  seule  une  révision
systématique des catégories de vestiges nous a permis d’en évaluer l’étendue et  les
modalités.  Rejoignant  les  données  obtenues  lors  de  la  reprise  de  l’art  mobilier,  les
industries osseuse et lithique permettent d’avoir des jalons solides pour attester une
forte présence sur le site du Magdalénien moyen, trait récurrent des occupations en
grotte ornée pour les Pyrénées centrales et ariégeoises (Labastide, Les Trois Frères, Le
Tuc,  Bédeilhac…).  Un  tel  constat  a  évidemment  des  conséquences  sur  la  datation
(indirecte) des parois ornées. Des fréquentations antérieures ou postérieures dans la
cavité ne sont pas à écarter mais il est à craindre qu’elles restent dans le domaine des
probabilités.
6 Dans la perspective d’une meilleure approche chronologique, nous fondons des espoirs
sur les datations 14C. De même, l’étude géologique et karstologique devrait nous aider à
mieux comprendre l’évolution du site au cours du temps.
 
Étude de l’art pariétal
7 À l’interface entre l’étude des parois et celle des collections, l’analyse des colorants du
Museum  de  Toulouse  s’est  poursuivie  (spectrométrie  de  fluorescence  des  rayons X,
spectroscopie  visible-proche  infrarouge).  Les  données  obtenues  sur  les  blocs  de
colorants noirs et rouges retrouvés lors des fouilles permettent d’étudier les relations
entre le mobilier archéologique et les peintures pariétales.
8 Sur les parois, les analyses en fluorescence X ont confirmé l’existence de deux types de
pigment  noir  à  Marsoulas :  l’oxyde  de  manganèse  (qui  était  connu)  et  le  carbone
(repéré une seule fois sur le Grand Panneau Peint en 2012). La présence de carbone, en
clair l’utilisation de charbon végétal sur les parois de la grotte, semble plus fréquente
que prévu (détectée sur 2 entités en G37 et sur un bison en G40). Malheureusement, les
faibles  quantités  de  pigment  noir  préservées  ne  permettent  pas  d’envisager  des
prélèvements pour datation AMS.
9 Enfin,  grâce  à  l’utilisation  d’un  matériel  d’analyse  spécifique,  la  distinction
colorimétrique va permettre l’étude approfondie de la palette des couleurs des artistes
de  Marsoulas,  exceptionnellement  diversifiée  pour  l’art  paléolithique,  puisqu’elle
s’étend du jaune au violet en passant par les nuances de rouge et d’orangé et deux types
de noir (carbone et manganèse).
10 En 2015,  la  poursuite  du  relevé  de  la  paroi  gauche  sur  une  dizaine  de  mètres  (de
l’étroiture  à 38 m)  a  apporté  38 entités  graphiques,  aux  trois-quarts  inédites ;  les
travaux précédents en avaient recensé une dizaine au plus, soit 5 animaux (4 bisons et
1 bouquetin), 2 humains et 2 signes ou tracés indéterminés. Selon notre inventaire, les
entités  figuratives  comptent  21 figures  dont  13 bisons,  1 cheval,  5 indéterminés
auxquels  s’ajoutent  2 humains.  La  liste  des  espèces  et  leur  place  respective  sont
conformes aux tendances que nous avons dégagées jusqu’ici pour le site. Comme dans
les secteurs précédemment étudiés, de manière encore plus accentuée, la suprématie
du bison est complète, surtout si l’on considère que les autres figures, à l’exception du
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cheval G30-3, sont discrètes. Sur près de 10 m, le bison occupe l’essentiel de l’espace
pariétal.
 
Fig. 1 – Panneau en paroi gauche (entre 35 et 37 m) montrant une file de trois bisons noirs et
gravés associés à des signes rouges
Relevé de la paroi ornée (G35-G37) corrélé sur le modèle 3D.
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